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Les gré t ia t sa de 1* maison Lemaitre 
• o u * umt parvenir la lettro suivant J : 

Monsieur le Réducteur, 
\ ruillrz je —as» prie, accorder I hospitalité de 

««• colonnes â Mitra protestation contre la lettre 
de M. Lemattre parue hier dans le Journal de 
S<on)iair. 

M. l^maitre-Demeester affirme aat »ei ou
vriers tisserands gagnent de 1S ix 80 francs par 
semaine et (|O0 bon nombre d'entre eux sont ca-
Hiaretiris, boulangers ou épicisrs et par suite 
travaillent régulièrement tous les jours 

M. I.emailre prétend également que no:is ne 
travaillons pas eu presque pas le liiuili ci une 
•partie du mardi. 

Non* protealeoe arec énergie stetr* ce-; allc-
iralions fausses fl qui sont tout siniplt^urnt fai
tes |> Hir donner le chantre à l'opinion ptilil.f|ur 
«lin et manifeste d'une faeon aussi fxlaiantc en 
aoire faveur 
I II rsl faux que tes ouvriers de la Maison Le» 
inutile gagnent davantage que le cliiS'rr des s*> 
laires uidiijuo dans votre journal. La u,o. émir uc 
drpa •<• pas 1% francs par semaine. 

H cal également faux qu'un certain nombre 
d'entre nous soie»! commerçants rt •40*|te*' par 
huile leur travail. 

Personne n'ignore \ Hallmn que les nirvriiTS 
lieserands i la main commencent le lundi M. .lia 
•mit omme 1rs autres jours <lr la semaine bien 
«vin: le (liant du coq et travaillent 11 et I.. heu
re* par jour peur no solaire variant entre 7 et IH 
francs t.a lettre de M. Lemai'rc, loin d'iiunxpo-
*><r à noire égard, u'* réussi qu'à soulev r l'imli-
gnali.m de tout ceux qui connaissent notre situa
tion malheurciisr. 

r\»us vous remercions d'avance, saaejelent le 
réila. leur, de la publicité que von;- VOudrea bien 
donner i notre protestation. 
' Il est nécessaire île dévoiler las amusements île 
tvu\ <|iii vcvlanl faire croire au public que n are 
grève n'est pas la conséquence de la nnvre que 
ne"s si.ihis-'uos tout eu travaillant avec çouiage 
«Jes Hg et tt h—jt—s par semaine. 

rti'CSH*, Monsieur le rédacteur rlc 
Noua s o m m e t heureux d'insiiroi- la pro

testat ion des ouvriers d'IIolluin. elle cou 
lirnir er, tout points ce que nous ivons dit 
lusqtt H c e j o w . Aux habitants d'i lullt in de 
M f t r de quel côté t e trouve lu vérité1 cl le 
1-on s eae 

Nous continuerons, comme pur le pus ~-6 
à puiser n o t rense ignements S une sourre 
s incère et toujours l es personnes d é s m t é -
r c s s t r s seront unanime* u r t e f a a t t r e 
iiotre bonne, foi. 

Qu'il plaise à M. Lemaitrc du ae aervif 
île la publicité du Journal de Koioma ou 
de Imre appel & I éloquence de M. le euré 
il'Hallum pour plaider sa cause peu n u i s 

'importe, Isa travailleurs et tons les hon
nêtes RssM verront bien ou se trouvent les 
défenseurs d e l à justice et Uc la «frite. 

Mans son aermon, hier matin. M. leCaré 
i l l la l lu in , o, paralt-il , rétracté des paroles 
du dimanche précédent, 

i'o'tt en reconnaissant i|tt" la misi' lot 
ouvrier* mérite d'attirer l'attention. 1'' non 
pasteur regrette que les t i s serands p r -

v.iiit leur foi en la religion cathoitqua sont 
r •;olu» maintenant à ae syndique" et d'en
trer, se lon son expression, dana I -s rlube 
S O ' - i a h s l C S . 

Pituvtf curé! vos r, g r . l s août un p ' u 
tar M's et Tes ouvriers n'ont plus foi en 
relt" charité cbrêtienii" que retjs tour re-
c o m a a a n d a tout en négligeant voua aséu e 
d'en observer iea préceptes . 

l e s (luèlcs faite* vendredi et saine li 
m u s différentes fabriques d'Malluui ont 
produit Insomnie de (Vjb fr. X>. 

i '•« grévis tes ont également ." 'Vim-s 
plus i»:; iv. o;i produit de quêtes raitea à la 
iab' iqua Pollet a Lille 

l n citoyen nous a reaaiè S fr. Tu, p rodait 
«l'une souscription i"n:t • à Toureoma 

l'es secours nombreux voot arriter in-
• --a-iri c.nl Cl !t:s Ouvrier* iVtl plein • ..'i-

•:i I s . i i e . b ' c e c ntl.l ou toute la 
jiist rc rut ( r leur côte 

i . | i i - ; - ; i : i u . . ' " : ! i | ' - r . 

l i e 

citoyen* Delcttrex. Uutbrulle ef De.nailly 
et. avec cette phrase, qu'il publie dans une 
affiche placardée en ville. il a encore l'au
dace de déclarer coupal'lce les consei l lera 
'municipaux. 

C'est pousser jusqu'au bout la diffama
tion, l ' insolence et le e.vttiamc. 

Four conl'ondro M, Deschamps, nous le 
mettons au dél) de publier, toute entière, 
la lettre des trois conse i l lers municipaux. 

Aeceptera-l-il ce défi * Noua ne le 
croyons pas. Comme il s'est dérobé de
vant le syndicat textile, il se dérobera e n 
core cette fois. 

Peut-être, pour cacher sa nouvel le fuite, 
fera-t-il encore intervenir dans la polémi
que, des individus tels que Detollenaerc et 
Boucher 

Le public sait ce que v a l e n t lee g e n s de 
cette sorte. (. e sont de* cotres déconsidé
rés et disqualif iés, et le Parti Ouvrier no 
s'abaissera pas jusqu'à discuter avec eux. 

Que M. Deschatups s'en serve , libre à 
lui. Us sont, au reste.bien faits pour s'en
tendre et il était vraiment nécessa ire ,pour 
l'édification des éloet-t irs, de voir s'étaler 
la complicité qui existe entr'eux. ('cla per
met de juger u sa juste valeur la politique 
du directeur du flonl/aimen, 

Ceci individus pourront continuer ù ba
ver et a ossayer de »alir les militants du 
Parti Ouvrier" Ils pourront même pousser 
la fantaisie.tusqu'u inventer dea histo ires 
comme le désabuse Ci Boucher l a fait 
cette semaine quand il a dorlaré que des 
s o m m e s de ioo et ds OU1 > francs avaient un 
jour manquées u la caisse de notre Parti. 

I.e public ne croira pas leurs ca lomnies 
car il sait fort bien — ['affaire Bctollenncro 
l'a prouvé — que nous savons nous débar
rasser des voleur* quand par hasard il 
s'en trouve un parmi nous. 

Kleeteurs. 
L • l'nrti ouvrier nevdiepose pas de* mil

l ions de s e s adversaires . Il doit datte mé
nager s e s forces afin de pouvoir repondre 
a l'assaut furieux qui lui sera livré en mai 
prochain par tous les partis bourgeois 
coalisée, 

< In cherche en e e moment à lui faire dé
penser le plus d'urgent qu'on peut 11 r.e 
tombera pas dans ce piège 

Nous ferons donc désormais le moins 
d affiches et de circulaires pessi de. Nous 
répondrons dans, notre organe, le journal 
Vlfgalitc, aux .iliaques multiple* de nos 
adversaires . . , • 

Nos munition*, nos s«"OS sous , nous Ic3 
gardons pour la grande bataille prochai
n e Ils seront l e s boulets qui, datjs quel
ques mois , détruiront, a tout jamais , 
les derniers vest ige* de la puissance capi
taliste ù ltoubaix. 

A /.a- ir* iifammteur» '. 
Vivent les honnête* tient ! 
IVl'f le l'arti Oltrrier ! 

I»*1 « • • i i l l r « x r e i l l l f . 

K e r r i i « r m r n t d e s e l i n s u t «*f t o i 
t u r r v r t «1rs p l t r a i u i n i m n i r » . — 

inunsl de 'l'oufflers si l e fait qu'on n o u s si* 
gnalo e s t vrai. 

Nous attendons aa réponse. 

C7t>t>lx. — Un Conseil mumci/jal qui 
s'éteint. — Le* membres du Consei l muni
cipal avaient été convoqué* pour le s a m e 
di 21 décembre, à 8 heures du soir. Un 
événement inattendu obl igea le Maire ù 
lever la séance s a n s d i scuss ion , car à 0 
heures , dix consei l lera soulement tur 
vingt-sept (!) étaient présente . 

Ces t nu dire de Ihonorable maire M. 
Pliquct, la première que ce fait se produit 
depuis vingt-cinq ans qu'il est membre de 
la municipalité !... A quoi attribuer coque 
nous appelons si justement un événement 
on ne la sai t * 

Est-ce la ccotitude d'une *>rocliaiiic de-
faite que le Parti ouvrier inilgora u. la mu
nicipalité opportuniato de Croix aux pro
chaines élections ou bien es t -ce le spleen! 
qui aurait atteint à la fois, dix-sept de nos 
édiles ! 

Nous ne pouvons nous prononcer tou
jours est- i l que nous, journal is tes , nous 
avons du nous en retourner bredouille. 

£,a séance a été remise â jeudi, c'sst-â-
dire que les consei l lers seront convoqués 
à trois jours francs d'intervalle. 

St t*nt|U«fliNl. — l.ug'ibr.' tlcrotiverte. 
-•• Hier matin vers 10 h e u r . s deux ou
vriers, l e s n o m m é s Mupuis Jules, chauf
feur, demeurant au hameau de l'Iomcux i 
Wasquehal et Henri Vandecppen, filour, 
demeurant rue Baudin, li."» ù t'.roix, aper
çurent en passant aux environs du l'ont 
du Triez, le long dm canal, le corp» d'un 
individu qui lloltnit -ut-dessus de l'eau. , 

Ils le retirèrent et avertirent le garde 
So los se qui lit transporter le cadavre à la 
Morgue. 

Los rense ignements ont établi que c'é
tait le corps i\'i.n nommé Aimé-.losepb 
lMiilippoerl, ouvrier terrassier, né le ~ l 
iuin IN''!» à s t -Amand (Belgique), fils de 
j e a n - l r a u ç o i s l'htlippart et de Kugtnie 
(aille. 

U après le docteur Jacquard, lu mort 
peut remonter ù quatre semaines . Du reste 
sa dame de pension. Kmma Cille, veuve 
VanvincUe- cabaret i ire au Trio/., dit qu'il 
est parti de chez, elle le W> novembre, s'en 
allant ù Bruxel les , elle croit que la mort 
ne neut-élre attribués qu'a un accident : 
l'iiilippart tvvait le caractère très gai 
a-t-elle déclarée, seulement il s'adonnait 
ii la boisson. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

I . T * I r n l , a n n a v — Seawe <(u conseil 
„mnicipal. — l.o consei l municipal de Lys 
ie/-l.annov s'est réuni le dimanche Zi dé
cembre, a midi, s o u s la présidence de M. 
Louis Bouttcmv, maire. 

litaient présents ; MM. Besprès-Uiucbe-
val et Pierre Kehevin, adjoints : Achille 
Uroissart . Louis QallOiS, Alphonse l-'au 

Bc.iucnttp de propriétaires de enevaux et I varque, Jules Kspel, Augusto l ielaunoy. 
do voitures, d'amateurs el de sociétés c o - I Antoine Tricoit. Pierre Dubaï. Louis Le 
lombophiles. n'ont pas encore eli'ectue ù la »<M'S. Jean-Louis Desba ib ieux , Henri t . o s -
mairiofi .ureau militaire), leur déclaration «art, Louis M e u n s s o . Pierre Desprès , 
obligatoire. i Kranijois Bcuscar te t brançola l.oeulier. gato 

Nous rappelons aux ia'.érestés, que les 
icifiidafaire* sviat pass ibles d'une amende 
var.ant de .'•'> à J.iinii francs. 

H r r e n n a l s s a n r e «lu l l i » m - d < - -
• • I c f é La parsoasM qui aurait perdu 
une reconnaissance du Mont-dc-Piétc peut 
la réclan.er dans nos sureaux où elle a M 
remise 

P 1 

M p . , is givviaua 
a ; di 

! ir. .-n s ! 
J.M| t 

l ' u i i i i i i e i i r r i i i r n t « l ' I i i r r iK l i r — 
Samedi vers onze licnrcs et d é n i e du ma
tin, le jeun • l> timoile, iiont les p.uvuts dé 
bitent rue de Pommelâ t i t travaillant au 
l i ssage Itéquillart et Serive, en revenant 
de l'école, vit de la fumée qui sortait de la 
cbambra nti il coucn.nt 

i.e feu s'.-uu! déclaré, on ne sait ram-
ii.eut. à si n il. Aux cris qu'il poussa dus 
\o i>ins accoururent et purent éteindre ce 
comtneneoiiiem il inceml e. 

I na .u n : I I e* dégala sont tvaluéS •> une vingta.ne 
• i i lut- tie Francs 

i • • : , . , , . , n 
• r • L r a itaorrhassatla <lr r l i a s r h o i i . -

• te m-! i niatie rapporta tmteté rédigés ù la charge 
•le» marc.i.m.]., d e cluirltON piirce que l e s 

_ _ _ _ _ _ _ basca.les nu i ls avaient sar leurs voitures 

CHRuïiiOUE LOCALE 

RoyeAix 
étaient p a a s u é t a s d e fonctionner. 
Avis .lux intéresses . 

BvaiMv 

U S DE CrVRttAUX 
idyen S i u \ e -rédacleur en chef, le 

. a reçu la lettre taavaat* . 
(iarmanx. 1/ décembre lS'.t.'i. 

tateven Siauve-I'.vausv, 
rtrdacSMT eat c k e î itXBmmUti, 

Itoubait 
Neae vous remercions profondément du con

court que votre jotiraal nous a apporte pendant 
plus de quatre mois rie lutte. Le combat u est pas 
termine et nous vous prions d'aider, pir une u i -
• é t a n t e propagande » l'édilieation de la lerrerie 
• u • ; acre Où nous devons eulin après de lot içmv 
épreuves trouver du travail et la liberté Ilier» 
que les organisations ouvrières.s\ adtatle* el coo
pératives, >oicnl appelées plus directement à pré» 
parce Preuvrc nouvelle, celle-ci intéresse tous les 
•eeialistes,tous 1rs républicains qui veulent main
tenir le droit politique el sviulical des travail
leur». 

l'ai vous, citoyen, au non de la Solidarité o u 
vriers et de la Itépublique sociale, nous taisons 
Sf-pH a tous. 

v cuille/. agréer, cher citoyen, avec nos remer-
ririHi-nts, l'cvpiesMon de notre parfaite cunaidé-
%iti.>ij. 

Pour le CssBJsl de défense des ouvriers ver
riers et similaires de <:»rmau\ cl iln Bousipirt-
d t l r l j . 

L e P r é s i d e n t Le S e a c t a i r e . 
i .KHVIKI! M. l i l t H i L 

Le Parti ouvrier a fait placarder l'al'ti-
rhe suivante : 

JJN DEFI A 1 . H. DESCHAIPS 
Aux I lecteurs. 

I c diffamateur Deschamps a toutss l es 
impudences . 

II a diffamé le citoyen Hadleul et la s r n -
dicat textile. Il a reculé quand on l a mis 
audéri aie doaner la preuve de s e s c l i e n t e s 
accusations 

Trois conse i l l ers municipaux. les c i -
sovens Dnbrulle, Deroaillv et Dclettre/. oat 
été diffassés par lui . U las a a c c u s e s d'a
voir touché chacun un mandat de .'0(1 fr. 
y o u r faire un vos, âge * Guise et de n'y être 
pas al lés . 

- C'est un mensonge. C'est une diffama
tion da plut 

Ces c i toyens ont e n v o y é s aa journal 
Vhgaliti une lettre daaa laquel le i ls prou
vent qu'avec l'argent qu'ils [ont reçu ite 
snut aHèsà Onise c t à St-DeniS, à un Coil-
«r>R s cialiste. 

t ette lettre e s t la- preuve convaincant* 
qui M Dcs thamps n'est qu'un jrî 1 ntea* 

t w l d r î iMf t 'ns . —.Samedi soir, un 
vol de '• lapins a sté eenamia au préjudice 
de Camille Vaadermoeren, ouvrier teintu-
r»er, daineurant rue île Croix, <>( 

Les malfaiteurs se sont introduite chez 
lui en escaladant une pal issade qui donne 
sur le boulevard de Cambrai 

I ne enquête est o u v e r t e 

MOL VKMLNil Ol 'VKIi ;« 
Btruasiatn d r a n i a r e l u t u d a i l r j o u r -

atMiit . — T e l s l es marchands de jour-
inaux de Koabaix-Toureoing et environs 

sont instamment pries d'assister à la réu
nion qui aura lieu cet après-midi , à 4 heu
res, a t estaminet du t Plat d'Or », Oraude 
Place. 

e le toupet 
DliUame. le 
• •:po une phrate dana la lettre des 

un véritable «allunban 
le, le directeur du Rtméaitien 

Combats de coqs . 
••••iBMsiv. - Hier aaa balte partio de 

coqs a eu lieu au o Bon Vivant » contre 
« l'Enflé.» 

Le • Bon Vivant • a Ka^tié l es tt et Jlo, 
la 1 rc paire n'a r a s étéddeidéfe. Nombreux 
parafe. 

tr% 
— Dinianclie.une belle partie a été jouée 

au « Clairon des Zouaves » contre l'Ours 
de Tourcoing, le Cluiron a perdu la Ire, 
gagné la"e et la 2e n'a pas été décidée. 

i .rande animution. lek paris n'ont pat 
fait défaut. 

Grande ass i s tance chez. Mortier, rue de 
Deuain pour voir jouer la belle partie con 
tre Dordc de la rue de Tunis. Mortier : 
gagné les :; paires . Nombreux paris. 

**• 
Mercredi «."> décembre, :t[."> moi ls chez 

j.-B. Petit, rue des Parvenus, contre Jules 
Dorpe, de U rue de Tuai s 

*v 
— Dimanche, une partie de coqs devait 

avoir l ieu chez G Bys , rue du l'illeul.mais 
lea coqs étant trop lourds la partie a été 
remise. 

• • • 
— Beaucoup de monde s'étaient donné 

rendez-vous aux Gros-Cailloux, Jrue du 
Tilleul, pour ass is ter ù la fameuse p s n i e 
contre Dussart. Le Gros-Caillou a gagné 
la Ire et perdu les ve et :te. Nombreux pa 
ris. 

T*>ui*ai>rs« — Kst-ee vrai ?— On nou» 
écrit que i instituteur communal de Tour
nera refuse d'admettre à l'école des en
fanta de parents français habitant la c o m 
mune, a lort que des enfants belges, habi
tent d t s communes vois ines , y sont admit . 

La raison de cMCe anomalie ce terafl 
que l es enfanta be lge t {paient le» l eçons 
qa'Ht reçoivent. 

Noo.» deaM»l«a« à M. l'taWilteHur cota 

TOURCOING 

Absent* : MM. l'util Salembier, Pierre 
l lonzé. Aimable Se lo s se , Kdouard Catrice 
et Pierre Six. 

Le conaeil vote les crédita nécessa ires 
pour l'entrotica des c h a u s s é e s pavoes. 

M. le maire propose de soumettre A i'é-
tudu des consei l lers l es dénominations 
nouvel les des rues. 

M. Pierre Thévcnin, adjoint, demande 
au contraire la d i scuss ion immédiate des 
nouvel les iteuomtnations des rues. Le con
seil approuvo les changements su ivant s : 

Do S is -Anne au Presnoy, r a s de Lesra. 
Du Presnoy à la limite de Leots , rue du 

l'rcsnov. 
De la rue du Triangle rt Toufflera, rue 

Thiert. 
Du Presnoy au repos des chasseurs , rue 

Ollivier de -ierres. 
lie VerrieSI au Vert-Pré.'rue deCobem. 
lie. clic.'. Pierre liicbevio a la (•îaude-

burritre, nto du s'ert-1'ré. 
lui ciieiiun de II. Cchevin ;i l 'eitrémito 

(Port taie», rue l'asteur 
De lu rue du ;iois au Port-Saie, rue Ho

c h e 
De la rue du liois à la rue Pasteur, rue 

('m not. 
De la rue Chanzy ù ia rue Vuuban, rue 

ti'léna. 
De la rue du Bois à la Barrière, rue 

Chanxy. v 
lie là rue du Bois à Mauf'nit. rue Vau» 

b a i l . 
De U rue du Bois, angle du Sole i l -Le

vant, rue Saint-Louis, 
l 'rés Bilouet. rue de la Motte nu-Bois. 
De la ruo du Bois & la fabrique DeiTren-

nes , rue du Pranc-Bo.'t. 
De la route départementale au t Canon 

d Or », rue d'Ilcin. 
Rue de la (tare, rue Faidherbe. 
Rue de LysMcza-Lannoy, rue du Boi t , de 

la rue du Bois au Champ de Mars , rue de 
Bapaume.de la rue du Pavé à la ruelle des 
Flamands, rue de Courtrai, rue de l'F.cole 
dos Filles, rue Jeanne d'Arc, rue Desbro-
ches , rue de Strasbourg 

Chemin de la Chapelle Madame, rue du 
Mely. 

Du chemin do la Chapelle nu Moulin,rue 
de Lorraine. 

Boute départementale n* 11) vers Touf-
llcrs, rue de Lantioy. 

i>e la rue du Colisée A la ferme Lebrun, 
rue d'Isly. 

La rue de 1 Keole. rue de la Mairie. 
M. Pierre Kehevin s e plaint de ce que 

certaines rues ne sont pas éc la irées . . . M. 
le Maire : Le cantonnier n'a pas le temps, 
il a énormément d'occupation avec le dé
chargement de pavés à la gare, il veil lera 
à ce que les rues ne soient plus dépour
vues d'éclairage 

M. Pierre Kehevin demande qu'une s o u -
nette soit adaptée a la demeure du garde-
barrière du passage à niveau de Cohera 
pour réveiller celui-ci le matin et le soir 
pour livrer passage a u x voitures. 

M le maire : 11 faut adresser la demande 
a lu compagnie du chemin de fer du Nord. 

Le Conseil repousse une demande d'in
demnité de réserviste au nommé Pran-
chomme celui-ci étant célibataire. Puis il 
donne un avis favorable a u n e demande de 
surs is d'ttnepérioAe d'instruction militaire 
de in jours au n o m m é Zoé Dubus. 

La séance es t levée à 12 h. 4|2. 

Vient de paraître 
[LA JEUNESSE SOCIALISTE 

Revue m*usuelle de Socialisme Seienlifiqu* 
la brech—r de novembre et décembre 

portant le> numéros 11 et 11. 
~ r l x o r r . i t > 

SOMMAIRE : 
l.a Jeun«.r socialiste. Joseph Sarranle. — Auar-

clusme et Socialisme (suite et lin), pur G Ptekaaaaf, 
— U Politia— intérieure du P«rti ouvrier. Charles 
flnnn-r. — U Proilt. Laurence Gronlund. — LeCon-
çrr* *e Hrasiau n |« quesiifa aaraire. Karl Kauttkv. 
m Chronique sociale 

Dans l'UniTsrjaf, le nauvcaMat aocialiste 4* la 
iranrsse.Loiiis Charte; atatistiaajNat nàaaifneaasau, 
Fovillc. BiHèofraphie, Ch. Brnleltar* ; Hrjta, rrro» 
des renies françaises el X l—rf~i Tmcrt giieane) 

Nous recauunandsat lont perticnlièr—ajenl » no» 
nombreux leeiears et ranaarades de lire « L a Jate» 
n e s s e S o c i a l i s t e a mti parait tous les mois, «oat 
U prix de 0 fr . 4 0 est a U portés 4a WaWs la* 
bourses. 
: A d * ^ HJ feMit* t»^Xf»tait«raaL 

•4aira>sit i s cra lu . — I.e nommé Débart, 
Frédéric, demeurant au Chopet. a déclaré 

3ue sa i l l i e Germaine, âgée de G ans , e t t 
i tparue depuis hier matin, A 10 heures. 
Signalement : Habits rouges avec den-

tollc blanche, tablier blanc, ga loches aux 
pieds, tête nue. 

« •ns iueMee-Burnt« iaseeMsII*- . — Dans 
la nuit du 21 au 2*. vers deux heures du 
matin. M. Deschamps, cabarctter, rue du 
Calvaire, 18, entendit un bruit insolite pro
venant d'un hangar situé derrière sa mai
son; il se leva aussitôt et s'aperçut que le 
fcu-avait pris dans un tas do décombres 
qui s e trouvaient dans le hangar. 

Un sac rempli de charbon de bois brû-
lait|également', avec l'aide do quelques voi
s ins M. Deschamps parvint A se rendre 
maître du icu. 

Les dégâts s'élèvent à environ ion ft aues 
H y a assurance. 

%rrr»laul«>ii«.— La gendarmerie a pro 
céda à l'arrestation du uointné Jean Martel 
ls ans. cantonnier auxil iaire, demeurant à 
Capclle en i'ewcl, inculpé d'outrages aux 
agents de la force publique. 

Ls malheureux étant eu goguette, s'était 
permis d'insulter le gendarme de service 
a ia gare samedi soir. 

Il s c i a t tanspjrté ù Lille aujourd'hui. 

F ê t e aie la» MavItile-CVrlIr « a a i 
T r o u v e r r a ». - La Société chorals l e* 
Trouvères a tenu hier soir, son banquet 
annuel. 

P lus ieurs discours enk été prononcés 
par H. Maertens. président, Doacheerder, 
vicc-pretidont et par les président et chef 
de la musique de a Croix Bouge qui a s 
sista, eut au banquet. 

La p!us Tranche cordialité n'a cessé do 
régner pendant toute la soirée et le con-
cert improvisé qui suivait lej banquet a 
pleinement réussi . 

Tribune pvttlîque 
Monsieur le Rédacteur, 

Samedi soir est venu en discuss ion au 
Conseil municipal le Budget des Hospices . 

Je sa i s , de source certaine qu'une soin-
mo importante a été consacn'e cette année 
a des travaux do peintures e x é c u t é s à 
l'Hôtel Dieu et qu'un droguiste de la ville, 
membre du Conseil d'administration du 
bureau de bienfaisance a fait de nombreu
s e s fournitures pour le même é tab l i s se 
ment. 

Ces divers travaux et fournitures n,'ont 
donné lieu a aucune adjudication. Je crois 
pourtant savoir qu'une sens ible économie 
eut pu être réal isée si le favorit isme n'a
vait paa été en usage 

Il semble pour beaucoup que ces 
mess i eurs des hospices , en prennent trop 
A leur aise avec l'argent des contribuables 
et que certains bénéliecs pré levés par lea 
protèges de M Dron trouveraient un e m 
ploi plus utile A être consacrés aux mala
des et aux indigents. 

Recevez., Monsieur le rédacteur etc. 
N o u s nous faisons d'autant plus volon

tiers l'écho des plaintes de notre corres
pondant qu'à plus ieurs reprises nous 
avons déjà signale de parei l les i l léga
lités 

Nous reparlerons bientôt de la gratuité 
des cours d'études pour les enfants des 
écoles communales . 

o n sn i tquc le Consei l municipal approu
vant le rapport de M. '1 héry-Rasson et 
après l'avis de M. Dion a rejeté le toast du 
citoyi n Delphin-Duniortier. 

LILLE 
UNE VIEILLE AFFAIRE 
Da se souvient du vnl audacieux dont 

fut victime, n i mois de mai de celte année, 
M. \ errler, ancien mercier, rue de Flan
dre, ù Lille. Deux individus se i irè-eulèient 
chu/ lui e t demandèrent « i l voulait pren
dre eu pension leur tnnie très Agée, lui of-
Iraiit pour cela une somme de 2I),(MHI fr., 
qu'ils disaient avoir dans une valise. H. 
verrier accepta. Les étrangers lui l a i s s è 
rent les :.•<).OMJ francs, mais lui demandè
rent une garantie-, il donna pour 20,(KKlfr. 
de titres. 

Mais les deux individus substituèrent au 
coffret contenant l'argent un autre ne con
tenant rien et disparurent. Le jour même 
du vol, et avant toute opposit ion, l'un des 
individus, A Cartier, avait déposé ces ti
tres au Crédit Lyonnais , H Lille, comme 
nantissement d'un prêt de 1~>,(KK) francs 
que lui consentait cet établ issement. Le 
Crédit Lyonnais, ne pouvant négocier 
les valeurs, avait a s s i g n é M. Verrier 
en mainlevée de l'opposition que ce 
loi -c i avait signifiée désqu'i ls 'élait aperçu 
du vol, c'ejt-a-dire dix jours après cet 
événement. 

De son coté. M. Verrier avait introduit 
une demande rccouventionnel le A l'effet de 
rentrer eu possess ion de s e s titres. C'est 
dans c e s condit ions que l'aliairc n'est pré
sentée devant la première chambre du tri
bunal civil .de Lille. M- ( lervais , au nom de 
M. Verrier , demandait l'application de 
l'article 2279 du Code civil , portant qu'en 
c a s de vol, radiateur des titres vo lés doit 
l e s restiluer dans un délai de trois ans, 
sans indemnité-. M- Pauchille avocat du 
Crédit Lyonnais , s'appuyant sur la (quali
fication légale d'escroquerie donnée aux 
faits par le commissa ire de police, le pro
cureur de la République et le juge d'ins
truction, demandait que l'article-"/7T», re 
latif au seul cas de vol, ne fût pas appliqué 
A l'exploit du filou Cartier. " 

Le tribunal, dans son audience dernière, 
a repoussé l e s prétentions du CréditLvon-
uais, et, déclarant que les faits, qualifiés ù 
tort d'escroquerie, constituaient bien un 
vol, a condamné le Crédit Lyonnais A re
mettre A M. Verrier, dans là huitaine, les 
titres qui lui avaient été soustra i t s . 

Au Palais des Beaux-Arts 
La question du Palais des Beaux-Arts 

continue A appeler l'attention des critiques 
d'art de la presse parisienne. Des appré
ciations de toutes natures ont été émises 
A ca sujet. Persuadés que nos lecteurs se
ront intéressés, nous croyons devoir pu
blier l'appréciation d'un critique d'art, M. 
Arsène Alexandre, parue dans le Figaro. 

Apres avoir constaté que « l'affaire s'ar
rangera, car tout s'arrange bien ou mai », 
M. Arsène Alexandre ajoute: « Ce n'en est 
pa? moins une grave affaire, qui dépasse 
do beaucoup ta portée d'un incident local, 
et on peut a ce propos faire quelques re 
marquas applicables A des intérêts artis
tiques qui touchent la France tout entière.» 

La conclusion de sonjartlcle est A citer 
parce qu'elle touche A un point qui a be
soin d'être examiné. 

Lavn4ci: 
* Qq* faire T Ce serait simple. Le moyen 

le plu« .urgent serait de faire voter une 
législation nouvelle des muséei dt pro-
viiee, assimilant, par exemple, leurs tré. 
sors aTart aux monuments historiques, 

Îu'il est interdit au* municipalités d'aliô-
dr, 4e détruire ou mésae de tqueber «inja 

autorisation. Puis d'élaborer une bonne 
réglementation de oce musées en vu* des 
intérêts non des municipalités,des conser
vateurs, ou même en vue simplement des 
intérêts électoraux, mais seulement du 
public. » 

Qu'en pense M. le Maire de Lil le? 

. Elections consulaires 
Voici les résultats du scrut ia ds ballot

tage des 8 cantons de L'Ile : 
Inscrits , 4.966. — Votants, 080. 
Président, MM. A. Thiriez, 739 élu. — 

Lothcr, loi . — Divers. ">a. — Nul*, 27. 
Juges : Dujardin, W.U. — Henri Hoger, 

051.— Decostcre , 052. — Georges P o n o n , 
«M, élus. — Lother, l l i . — Desombre, 53. 
— Divers , 70. — Nul*. 18. 

Juges suppléants : Leblanc, 551, élu De-
sombre, Sta, élu — Lother. :i25 — Thi
riez, 32i, — Dujardin, r,7. — Roger. — Di-
Acrs, 42. — Nuls , .'i. 

Itérrolatarle-. — M. Boulanger, rédac
teur H la népérhe. vient d'avoir la douleur 
de perdre sa mère. Agée de W» ans. . 

N o u s présentons A M. Boulanger el A s a 
famille, nos compliments de condoléance. 

UNE FEMME BRÛLÉE VIVE 
Hier, vers une heure après-midi, Mme 

Dcweter, Agée de 07 ans , ménagère, de
meurant rue Saint-Suuveur, cour Thouret, 
3, eut l'imprudence de verser du pétrole 
dans son poêle alin d'acli.ver le feu. 

Le liquide s'enflamma et se répandit sur 
les vê lements de la pauvre femme qui, en 
un instant.fut entourée de flammes. 

A s e s e n s , une voisine, M lie Louise Luce 
accourut et e s s a y a mais vainement d* dé
livrer la pauvre femme. 

D'autres personnes vinrent A son aide ot 
réussirent a arracher les vêtements de la 
malheureuse, Mme Deweler, qui porte de 
nombreuses brûlures sur tout le corps a 
été transportée A l'hôpital Saint-Sauveur, 
après avoir reçu les so ins du docteur 
l lochstette. 

Son état est désespéré . 

.%ra»a-e aie Mot1!.— La distribution des 
vêlements, jouets, coquil les et oranges à 
j(»m enfants pauvres de toutes les éco l e s 
de la ville aura lieu le jour de Noël,A deux 
heures et demie précises , au Pa la i s -Ha
meau, sous la présidence de M. Cèry Le-
grand, sénateur-maire. Le publie, sera ad
mis A ass i s t er A cette distribution. Prix 
d'entrée 0d"iO c e n t i m e s . - - Enlr.*i> par la 
serre du Palais . 

• / • r r l a r a t r e € a l o a u r M L i l l e . — Le 
célèbre orchestre Colonne donnera, au pro
fit de l'iFuvre de l'Arbre de Noël, une ma
tinée concert. A l'Hippodrome de Lille, le 
dimanche ~> janvier, A 'J heures de l'après-
midi. 

La location de* places est ouverte, dès 
aujourd'hui, chez M. Crançois. éditeur de 
musique, boulevard de la Liberté, I0i>, 
Lille. —On peut se procurer des s econdes 
et des tro i s ièmes , sans augmentation d é 
prix chez, les principaux marchands de 
musique et uu Siège du ('.omitS 111, rue 
Nationale, café bulens fil*. 

Prix des p l a c e s .• 
Stalles de face, 10 fr.. en location, 11 fr. 
!>tallcs de coté, 7 — * — H 
Premières , I — — à 50 
Secondes , '•'> — — 3 
Trois ièmes , 1 — — 1 

A l a U r n t l i s r m e r l e — Le nombre des 
brigades do gondarmerie , qui était de huit 
vient d'être porté A dix.s'augiucntant ainsi 
de deux br igades A cheval. 

Pour loger l es nouveaux gendarmes ,des 
bâtiments ont été construits sur le. pro
longement de la caserne de l'hôpital Saint 
.sauveur. 

A a r a p s » d ' u n e m a r i aaayaté 
r lrnaar — Dana un récent numéro, nous 
avons annoncé que Mme A r n o u » :i7 a n s , 
cartomancienne, -tti, rue des Pyramides , 
avait succombé , presque subitement dans 
ta nuit de jeudi A vendredi. Nous av ions 
dit auss i que le bruit s'était répandu que 
ce décès n'était pas naturel. 

L'autopsie faite par M. le. docteur Cas-
tiaux, médecin-légiste . A l'amphithéâtre de 
In Faculté de médecine, a révélé que l i 
mort de M. Arnoud a été provoquée p:»r 
un a c c è s épileptique 

1 air n o u v e l l e fat*>i*Mre. — On nous 
communique l'avis suivant : 

l u e fanfare, A Si-Maurice banlieue, est 
en formation ; mess i eurs les mus ic iens 
qui désireraient en l'aire partie peuvent se 
faire inscrire chaque jour chez MM. Du-
hrttlle, cafetier, rue du Faubourg de liou-
baix, 119; Ple is , rue du Faubourg de ltou
baix, I7<J etBcrlemont, rue St Gabriel, 60. 

N o u s souhaitons bonne et prompte r é u s 
site A cette nouvel le lanfare. Le faubourg 
St-Maurice estsul'llsaninient délaissé ,c 'est 
une bonne Idée qui réuss ira : on nous a s 
sure qu'une vingtaine de personnes se sont 
déjA fait inscrire. 

Les fourneaux économiques 
Des distributions d'aliments auront l ieu 

A partir du lundi ••:< décembre 1805, tous l es 
jours tic onze heures et demie A une heure 
el de cinq heures et demie A sept heures 
du soir. Le dimanche i! ue sera fait que la 
distribution de onze heures et demie A une 
heure. 

Voici les lieux de distribution: Bureau de 
bienfaisance, rue de la Halloteric ; An
cienne ég l i s e de Wazenncs , ruo Manuel ; 
Dépotoir, rue du Béguinahc ; Ancienne 
éoolc municipale, rue Lottin : Poste d e s 
Sapeurs-Pompters do Fi vos, rue du Fau-
bourg-de-Tournal: Moulins-Lil le , rue Fé-
nelon, école municipale de garçons . 

Le prix de la portion es t fixé comme suit 
l |2 litre de bouillon, 5 centimes, K» g r a m 
mes de viande, 15 centimes, IfS litre de 
pommes de terre,5 ccD^imes.lio de litre de 
haricots, 5 cent imes . 

Aucune portion de viande ne pourra être 
délivrée sans être accompagnée d'une por
tion de bouillon. 

D e s d é p o t s d e b o n s seront établis A proxi
mité de chaque fourneau. 

Les personnes qui désireraient acquérir 
des bons d'aliments pourront s'adresser A 
M. Pascal , rue de Bouvines , ?, et au con
cierge de l'Hôtel de Ville. 

A s s o c i a t i o n aie* a i s e l e w a « l è v e a 
aie* é e m l e a l a ï q u r a 4 e * ( « a s i f u r 
— L'Association amicale des Anciens éle
v é s de* écoles laïques du quartier Saint-
Sauveur, organise pour dimanche pro
chain 29 courant, dans la salle Gérard, rue 
de Béthune. 47, une fète bachique qui sera 
précédée d'une conférence populaire. Le 
conférencier, M. Cavro, directeur de re 
çoit de l a rue Boisly a choisi pour sujet : 
la Russ ie (histoire, mœurs et coutumes, 
gouvernement, etc.). 

Nous ne doutons pas que l'initiative 
priss par l Association de Saint-Sauvsur 
— qui en même temps qu'elle offre A s e t 
adhérents des coneerts et jeax, a l' inten
tion d'organiser une série de conférences 
teientifk|U*t et littéraires — n'obtienne un 
réel succès . 
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PROGRAMME DES SPECTACLES 
« . R t v l I T H I t T R i : D F . B A I B U L S I 

Direction t \ . VIGUIER 
Lundi 23 décembre 

Bureau i 4 li. 1|'4 — Rideau à 5 a. 
Spectaclr extraordinaire. 

I-A FILLE DE MADAME ANG0T, opéretta S » 
i arifs, 

On rommenrera par I 
LA RBIlsT MAKOOT, daaaae. 

•tel «MoifAi»». <- * ttancs. 
« U l c . - Ù w l è t - 8 . 

ÉTAT-CIVIL 
R o u b a t z . — NaiBsences du 8.' ilècenikre 1885. 
Henri Selosse, rue dea Loups , 4. — fiabrietls 

Duliar, rue de la Potennerie, impasse Gui l laume 
Lefebvrc .— Artliur Corbillon, rue de Francej 
eour (iosman, 1. — Jeanne Pycke, rue Christo
phe Colomb, '28. — Augustinr Masse, boulerar* 
da Strasbourg, AT. - l'atmyre Dervaux, rite al 
cour Voltaire, ù. 

Dércs. — Jeanne Vienne, 7 mois, rue da l'Er
mitage, roiir Billot. ï . — Hélène Ktéret. 2 ana 11 ' 
mois , rue Urrnard, eour Dcmarrq, 2 . — Mari* 
S o x e / , ti.'i an--, rur Urscartes, fort Sion, 7 . — 
Louise Snilrrs, '-' uns, rur des Longues-Haiet, 
cour Frère, •"•• — Alphonse Macy l t t . 5 moia, rue 
do ITrmitage, cour llillnt, '.!'! — François KIF-
\oet , .1 niiiis, rur l'raiiUiii, roiir Cornilîr, 1. — 
Ploraiire Roan, !!> uns, rtw dos Longues- llaia% 
191. 

Publications île aiartaoMB du 22 dôcrnibre — 
Kttre fîuBlarr llnynrt. . ' tan*, commerçant, raa 
Daubeiitun, loti rt Julie l .anwrrs . 23 ans, c o u -
iiirifri-, LUI- Parmeniier, 17. — .Iule» F'auvarqua, 
S i an», fabricant, rue Nain, ,'ttlet Suzanne H e y a -
dricU. 20 au», san profrision, boulevard d e 
Paris, . •:',. — IlyppolUe Dercnpliele, 9 3 a n s , rea -
treur, nu- «le la Lys, 21 et Marie Mecon, 21! ana, 
pajueuse, rue de la Lya, fort Wattel , 19. 

Arthur Masse, 20 m i \ apprcleur, rur d Aima, 
fort Prasex, V2 et Alice Hidel, '-"S ans, cuisinière, 
rue d'Al ma, fort l 'rase/, 12. — Jules Frapper, 
38 ans, garcoa brasseur, roule de Leers, mai
sons Tiers, Vt Marie Ulanche, 2'.) ana, ctuturièra 
même adresse. — Jules Landuyt, 21 ans, t isse
rand, rua de la Iledoute, 77 et Zoé Saillie, If 
ans, servante, rue du ChAteau, 0 . 

François Lampaert, 21 ans , renlreur, rue F â - , 
bcri, 14, et l.ouisa Delabarre, 22 ans, tisserands, 
rue des l'ilaturéa, 9 . — Victor Lequenne, 2 2 
ana, employé da commerce & Croix, et Irma 
Mtnard, a2 ans. dévideuse, rue da Lille, 205, 
— Benjamin Wattel , 20 ana, liseur, rue de la 
Iledoute, 02, et Marie Cornille, 22 ans, sans pro
fession, rue de la Fosse-aux-Chènas, 75. 

Ainédro Jauniaux, 27 ans, portefaix, rua B e a t -
rewaert, 28, et Marie Florin, '!0 ans, (soigoense, 
id. — Lrneat Hoae/., 29 ans, marchand-boucher, 
rue Fourcroy, 36, et Angette ( a s t e l , 30 ans, id. , 
rue d'Alma, Uit'i.— Jean-Baptiste Pennel, 38 ana, 
sans profession, rue de Lille. 2 4 , al Julia Her-
togli. .:'• ans, id., rue Dominai tin. 

Maurice W'agnon. 29 ans. tisserand, rua de 
Mouvcaux, > et Marie Vandeabergho, 81 ans» 
papiilonnause, rue Flanche Trouée, I. — Henri 
Dha/r , 47 ans, journalier, rne Duflot, cour D t a -
chanips, 5 et Adèle HarJaen, 4H ans, même c o t e 
£ — fàiiile Dubart, 25 ana. tourneur en fer, rue 
du Fort, 35 et Clémence Prouvoet, 22 ans, fille 
da bureau, même rue. 10. 

Pierre Ectesonne. 27 ans, Isndcur, raa dea 
Longues Haies, 130 et Marie Otlevaere.serTante, 
m ê m e adresse. — (iustave Itondage, 27 aaa, 
empioyô de banque à Roubaix et Pauline Hono
rez , 19 ana, sans profession à Croix. — Henri 
Florin, 20 ans, boulanger à. Wattrelos et Flora 
Rousse). 20 ans. ménagère à Koubaix. 

Georges Leclercq, 3 ) ans, sans profeaato* è 
Tourcoing et Jeanne Lehembre, 22 ans, sana pro-
fessios, rue Daubenton. 84 . — Edmond Leroux, 
iil ans, industriel tiraod'Rue, SI et Hélène Scrè-r 
pel, 20 ans, s a s t profession, rue Charles-Quint, 
2 8 . — Edmond Hennlon, 26 ans, deasiaatenr, rad 
da Lille; 9 et Mario llansy, 25 ans, sans proie*-' 
sion. rue Lacroix, 124. , 

Alpboos* Maine, 36 ans, trieur de laines, ras 
Saint-Kocb. 22 et Léontioe Van Neata. 85 aaa,-
rue St -Rocb, 20. — Constantin La porte, 45 aaa, 
menuisier, rue Delespicrre, 17 «t Marie D a i e n -
g h e , 34 ans, bobineuse, rue Delespierre, 17. - 4 
Arthur Verhaeghr. 20 ans,, tisserand, rue d é 
Flandre 39 et Marie YerheJst, 2 6 ans, ménagera 
rue dcFlandrc,o9. 

iVillebrord Debruyne, 4ô ans, Uatsrsnd. rot) 
des Loagues-Iiaiea, 120, et Louise De Wilde , 2ff 
S!i*< journalière, raa dea Unguea-Hai ta , 196. -• 
ArthuT Hetpel, 24 aaa, chanteur aaatwtaat • 
LiUa, et Adolphiae Varhaegea, '24 s a s , aaéaaV 
géra à R o u t a i s . 

U aérant, CHARLES CÀPY. 

UHf, îaiprimaria da VBgaMé, 
3eVrtt«tlaFiv«8, «*• 
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